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De petites ogives nucléaires conçues pour être montées sur des
missiles auraient été développées par la Corée du Nord...
Selon Hamada Yasukazu, le ministre japonais de la Défense, la Corée
du Nord aurait développé de petites ogives nucléaires conçues pour être
montées sur  des  missiles  balistiques,  lesquels  pourraient  atteindre  le
pays. Il a tenu ces propos jeudi lors d'une réunion d'une commission de
la  Diète.  Les  derniers  lancements  de  missiles  de  la  Corée  du  Nord
figuraient à l’ordre du jour. Il a fait remarquer que la Corée du Nord avait
considérablement  amélioré son programme d'armes nucléaires.  Selon
lui, P’yongyang possède des ogives nucléaires miniatures pouvant être
montées  sur  des  missiles  balistiques  à  moyenne  portée,  tels  que  le
Nodong et le  Scud-ER.  Ces engins pourraient atteindre le Japon. Il  a
noté qu’il  était  devenu de plus en plus difficile de détecter les tirs de
missiles balistiques et de les abattre. Envisageant la question de façon
pragmatique,  il  n'exclut  aucune  option,  dont  celle  de  se  doter  de
capacités de contre-attaque.
(Radio Japon international, le 13-10-2022)

Des sociétés japonaises liées aux cryptomonnaies seraient la cible
de hackers nord-coréens présumés...
Les autorités japonaises ont averti qu’un groupe de pirates informatiques
appartenant  probablement  au  gouvernement  nord-coréen  cible  les
entreprises  liées  aux  cryptomonnaies  au  Japon.  Le  président  de  la
Commission  nationale  de  la  sécurité  publique,  Tani  Koichi,  a  déclaré
vendredi  que  l’Agence  nationale  de  police,  l’Agence  des  services
financiers  et  le  Centre  national  de  préparation  aux  incidents  et  de
stratégie  pour  la  cybersécurité  ont  émis  un  avertissement  conjoint
concernant le groupe  Lazarus. Les autorités expliquent que  Lazarus a
dérobé  des  actifs  numériques  en  recourant  à  la  technique  dite  de
l’ingénierie sociale. Les méthodes consistent notamment à envoyer de
faux courriels aux employés des entreprises ciblées en se faisant passer
pour  des  dirigeants  de  ces  entreprises.  Les  employés  peuvent
également être contactés par le biais de faux comptes sur les réseaux
sociaux. Les autorités invitent les employés à réfléchir à deux fois avant
d’ouvrir des fichiers joints ou de cliquer sur des URL dans des courriels,
et  à  vérifier  le  profil  des  personnes qu’ils  contactent  sur  les  réseaux
sociaux. Il  est rare que les autorités japonaises lancent une alerte en
désignant  nommément  un  pays  et  un  groupe  de  pirates.  Le
gouvernement  états-unien a révélé les  tactiques de  Lazarus dans un
avis publié en avril. Un groupe d’experts du Conseil de sécurité de l’ONU
sur les sanctions contre la Corée du Nord a déclaré dans son rapport
intermédiaire la semaine dernière que le groupe cible les échanges de
cryptomonnaies.  Selon  l’Agence  nationale  de  police,  Lazarus serait
impliqué  dans  certaines  des  cyberattaques  visant  des  entreprises  au
Japon.
(Radio Japon international, le 14-10-2022)
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… TERRORISME …

Au moins dix morts après l’explosion d’un engin artisanal au passage d’un bus, dans le centre
du Mali...
Au Mali, une dizaine de civils au moins ont été tués hier dans le centre du pays quand le car qui les
transportait  a  sauté  sur  un  engin  explosif.  C’est  ce  qu’ont  indiqué  un  responsable  policier  et  un
représentant d’une association locale. Les deux sources précisent que le bilan est provisoire et qu’il
pourrait s’alourdir. « Nous venons de transférer neuf corps au centre de santé de référence et ce n’est
pas terminé » a dit Moussa Husseyni de l’association des jeunes de Bandiagara. « Les disparus sont
tous des civils » a-t-il dit. L’explosion est survenue en début d’après-midi sur la route entre Bandiagara
et Goundaka dans le secteur de Mopti, selon une source sécuritaire. Les mines et les engins explosifs
improvisés sont une des armes de prédilection des djihadistes. Ils explosent au contact d’une roue ou
sont  actionnés  à  distance.  Un  rapport  de  la  Mission  de  l’ONU  au  Mali,  MINUSMA,  dénombrait
245 attaques  aux  engins  explosifs  improvisés  et  aux  mines  en  2021  et  134  en  2022.  Ce  genre
d’attaques a fait 103 morts l’an dernier et 72 cette année, dit le rapport.
(La voix de l’Amérique, le 14-10-2022)

L’armée béninoise annonce avoir déjoué une attaque terroriste dans le nord-ouest du pays...
Au Bénin, l’armée a déclaré avoir déjoué une attaque terroriste dans le nord-ouest du pays affirmant
avoir tué huit hommes armés. Au moins huit  terroristes ont été tués et du matériel important a été
récupéré, a déclaré un porte-parole militaire sans donner plus de détails. « Aux premières heures de
mercredi, des terroristes ont tenté d’infiltrer la ville de Matéri où ils prévoyaient de lancer une attaque
complexe. Ces hommes ont été pris en embuscade dans un dispositif de sécurité et ont fait exploser un
engin improvisé qu’ils s’apprêtaient à installer » a-t-il ajouté dans un communiqué. Ensuite, ils ont tenté
d’attaquer  la  position des forces armées qui  se trouvaient  dans la  zone,  mais  ont  fait  face à des
représailles. Les forces de sécurité ont été confrontées à plus d’une douzaine d’incursions de militants
depuis l’année dernière. Le gouvernement a admis en mai que le nord du pays a été la cible d’une
vingtaine d’attaques de groupes armés sans toutefois utiliser le mot djihadiste.
(La voix de l’Amérique, le 14-10-2022)

… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Les  services  secrets  ukrainiens  accusés  par  Moscou  d’être  derrière  l’explosion  qui  a
endommagé le pont de Crimée...
Le président  russe,  Vladimir  Poutine,  a  dimanche accusé les  services  secrets  ukrainiens  d’être  à
l’origine de la puissante explosion qui a endommagé, la veille, le pont de Crimée, qu’il a qualifié d’acte
terroriste. « Les auteurs, les exécutants et les commanditaires sont les services secrets ukrainiens » a
déclaré M. Poutine lors d’une réunion avec le chef du comité d’enquête russe, selon une vidéo diffusée
par le Kremlin. « Il ne fait aucun doute qu’il s’agit d’un acte terroriste visant à détruire une infrastructure
civile  russe d’importance critique » a ajouté M. Poutine.  Une puissante explosion que les  autorités
russes ont attribué à un camion piégé a endommagé samedi matin le pont de Crimée, une voie routière
et ferroviaire reliant la Russie à cette péninsule annexée en 2014. La Russie s’était gardée, jusque là,
d’accuser Kiev de cette attaque qui a fait trois morts, et l’Ukraine n’a pas revendiqué de responsabilité.
(La voix de l’Amérique, le 10-10-2022)

En Russie, arrestation de huit personnes soupçonnées d’implication dans le sabotage du pont
de Crimée...
Le service de sécurité de Russie, FSB, a indiqué mercredi avoir arrêté huit suspects, dont cinq Russes
suspectés d’avoir  participé à l’organisation de l’attaque à l’explosif  qui a touché samedi le pont de
Crimée, qu’il impute aux services de renseignement militaires ukrainiens.
(La voix de l’Amérique, le 12-10-2022)

Les services de sécurité russes, FSB, ont indiqué mercredi avoir arrêté huit suspects dont cinq Russes
suspectés d’avoir  participé à l’organisation de l’attaque a l’explosif  qui a touché samedi le pont de
Crimée. Dans un communiqué cité par les agences de presse russes le FSB affirme que cette attaque
terroriste a été organisée par les services de renseignement militaires ukrainiens. Selon cette source,
les explosifs ont été dissimulés dans des rouleaux de films plastiques envoyés en août depuis le port
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d’Odessa en Ukraine et ayant ensuite transité par la Bulgarie, la Géorgie, l’Arménie avant d’entrer en
Russie.
(Deutsche Welle, le 12-10-2022)

Dans un communiqué, le FSB affirme que cinq Russes et trois citoyens ukrainiens et arméniens ont été
interpellés dans le cadre de l'enquête sur l'attentat ayant visé le pont samedi dernier, sans plus de
précisions  sur  ces  trois  derniers  suspects.  « L'engin  explosif  a  été  dissimulé  dans  22 palettes  de
rouleaux de film plastique d'un poids total  de 22 770 kilogrammes » a indiqué le FSB. Selon cette
source, les explosifs ont été envoyés début août par bateau du port d'Odessa, en Ukraine, vers celui de
Roussé en Bulgarie. Ils ont ensuite transité par le port de Poti, en Géorgie, puis ont été expédiés vers
l'Arménie  avant  d'arriver  par  voie  routière  en  Russie,  toujours  selon  le  FSB.  Les  services  russes
affirment que l'engin explosif est entré en Russie le 4 octobre dans un camion immatriculé en Géorgie,
avant d'atteindre, le 6 octobre, la région russe de Krasnodar, frontalière de la Crimée. Le FSB affirme
que cette attaque terroriste a été organisée par les services de renseignement militaires ukrainiens,
assurant qu'un agent de Kiev avait coordonné le transit des explosifs et avait été en contact avec les
différents intermédiaires.
(La voix de la Turquie, le 12-10-2022)

Le FSB annonce avoir déjoué deux tentatives d’attentats sur le sol russe...
Dans deux communiqués, le FSB a affirmé mercredi avoir déjoué deux tentatives d'attentats en Russie
imputées aux services de sécurité ukrainiens (SBU). Le FSB affirme avoir arrêté un citoyen ukrainien
accusé d'avoir fait entrer en Russie, depuis Kiev et via l'Estonie, deux lance-missiles portatifs Igla, une
arme de conception soviétique.  Ces engins devaient  servir  à  mener  des actes de sabotage et  de
terrorisme dans la région de Moscou, selon le FSB. Les services de sécurité russes ont aussi dit avoir
arrêté un autre Ukrainien arrivé en Russie depuis Kiev, via la frontière estonienne. Selon le FSB, il
voulait mener un attentat à la bombe contre un centre logistique à Briansk, une ville russe située non
loin de la frontière ukrainienne.
(La voix de la Turquie, le 12-10-2022)

La  Russie  serait  toujours  capable  de  lancer  des  opérations  de  sabotage  en  République
tchèque...
Le chef du contre-espionnage tchèque (BIS), Michal Koudelka, a averti lors d'une conférence lundi qu'il
existait toujours un danger d'opérations subversives russes en Tchéquie et que l'État doit être prêt à y
faire face. M. Koudelka a déclaré que la Russie est toujours capable de lancer des opérations telles
que les explosions du dépôt de munitions de Vrbetice en 2014, orchestrées selon Prague par les
services de renseignement russes. Cependant, il a également déclaré que le potentiel des opérations
de  renseignement  russes  en  Tchéquie  avait  été  considérablement  compromis  par  l'expulsion  d'un
nombre important de diplomates de l'ambassade du pays à Prague. Lui et d'autres participants à la
conférence ont convenu que l'une des menaces actuelles les plus importantes est la désinformation
russe.  Le  chef  du  service  de  renseignement  militaire  tchèque,  Jan  Beroun,  a  déclaré  que  la
communauté du renseignement bénéficierait d'une législation plus claire en matière de lutte contre la
désinformation.
(Radio Prague international, le 10-10-2022)

En Slovaquie, les activités des diplomates russes jugées inacceptables par le ministre de la
Défense...
« Les activités de l'ambassade de Russie et de l'ambassadeur Igor Bratchikov vont bien au-delà de ce
qui  peut  être  accepté comme une activité  diplomatique standard ».  C'est  ce qu'a  annoncé hier  le
ministre de la Défense Jaroslav Nad après le conseil des ministres. « Nous avons des informations sur
les activités qu'ils mènent. Elles sont inacceptables » a déclaré le chef de la défense. Et d’évoquer des
réunions nocturnes avec des représentants des gouvernements locaux ou de certaines organisations,
ainsi que de la diffusion de mensonges sur les réseaux sociaux et du soutien à diverses organisations
extrémistes.  Le ministre  Nad laissant  le  soin  à son collègue des affaires étrangères d’envoyer  au
minimum un signal clair au diplomate russe.
(Radio Slovaquie international, le 13-10-2022)
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… MILITAIRE …

La Corée du Nord annonce avoir simulé plusieurs frappes nucléaires tactiques...
P’yongyang  affirme  aujourd’hui  avoir  simulé  des  frappes  nucléaires  tactiques  ces  deux  dernières
semaines en réponse à la menace militaire causée par les États-Unis et leurs alliés dans la région. En
tout, le régime nord-coréen a procédé à sept lancements de missiles balistiques. Un de ces projectiles
a même survolé le Japon pour la première fois depuis 2017. Face à cette menace Washington, Séoul
et Tokyo ont mené des manœuvres communes sur mer et dans les airs.
(Radio Vatican, le 10-10-2022)

Le dirigeant de la République populaire démocratique de Corée (RPDC), Kim Jong Un, a supervisé les
récents exercices des unités d'opérations tactiques nucléaires. L'agence de presse officielle de l'État,
KCNA, a déclaré que cette décision constituait une réponse aux exercices navals à grande échelle des
forces sud-coréennes et américaines. Elle a ajouté qu'au cours des deux dernières semaines, la RPDC
avait effectué des exercices avec des missiles balistiques équipés d'ogives nucléaires factices visant
des aérodromes et des ports clés ennemis. P’yongyang a également tiré deux missiles balistiques dans
la matinée du 9 octobre, ce qui en fait le septième lancement de ce type depuis le 25 septembre.
(Radio Chine international, le 10-10-2022)

La Corée du Nord a annoncé hier que les unités des armes nucléaires tactiques de son armée avaient
effectué, entre le 25 septembre et le 9 octobre, des exercices militaires. Son agence de presse officielle
KCNA a alors précisé avoir mené, le 8 octobre, une simulation d’attaque aérienne de grande ampleur,
en  faisant  décoller  en  même  temps  pas  moins  de  150 avions  de  combat.  Et  d’ajouter  que  ces
opérations avaient pour objectif d’évaluer notamment les capacités de l’armée de l’air et de ses pilotes
à frapper des cibles ennemis au sol et que les essais de nouveaux systèmes d’armes aériennes ont
permis de vérifier leur fiabilité. À ce propos, l’armée sud-coréenne semble croire que ce jour-là, le Nord
a fait voler différents types d’appareils militaires, dont bon nombre de chasseurs d’entraînement, près
de la frontière intercoréenne. Un de ses responsables a assuré que le Sud avait alors pris des mesures
nécessaires pour parer à toute éventualité en mobilisant notamment ses chasseurs furtifs F-35A. C’est
la première fois que le Sud a rendu publiques leurs sorties après la fin du déploiement, en janvier, de
quarante appareils construits par l’avionneur américain Lockheed Martin.
(KBS World Radio, le 11-10-2022)

L’état-major interarmées sud-coréen (JCS) a réagi aujourd’hui aux exercices militaires des unités de
l’armée nord-coréenne chargées de l’utilisation  des  armes nucléaires  tactiques,  annoncés hier  par
P’yongyang. Il a alors assuré que les autorités militaires de Séoul s’en étaient déjà rendu compte et
que leur système de défense antimissile était bien capable de détecter et intercepter aussi l’arsenal de
frappe  nouvellement  dévoilé.  Le  JCS  a  également  commenté  le  lancement  d’un  missile  mer-sol
balistique (MSBS) depuis un silo situé sous une retenue d’eau. Selon lui, il s’agit d’un moyen expédient
mobilisé  face  au  kill  chain,  ou  la  chaîne  de  frappe  préventive  sud-coréenne,  et  pour  éviter  la
surveillance conjointe de Séoul et Washington. Lors d’un point de presse aujourd’hui, son porte-parole
a affirmé croire qu’un MSBS présente son efficacité lorsqu’il est tiré depuis un sous-marin. Concernant
la mobilisation simultanée, samedi, de 150 avions de combat nord-coréens, Kim Jun-rak a indiqué qu’à
ce moment-là,  le Sud avait  pris des mesures nécessaires pour parer  à toute éventualité.  Selon le
colonel, ces appareils ont volé près de Wonsan et plus au nord de l’espace que les douze avions de
combat ont survolé deux jours plus tôt.
(KBS World Radio, le 11-10-2022)

Le missile nord-coréen ayant survolé le Japon serait un nouveau type de missile balistique,
selon un expert sud-coréen...
Un expert sud-coréen en armement a indiqué que le missile nord-coréen lancé au-dessus du Japon la
semaine dernière était un nouveau type de missile balistique. Shin Jong-woo, secrétaire représentant
du Forum coréen sur la défense et la sécurité, a analysé les images du missile lancé le 4 octobre.
P’yongyang a déclaré lundi qu'un nouveau type de missile balistique sol-sol à portée intermédiaire a
survolé le Japon et a touché la zone d'eau ciblée dans le Pacifique, à 4 500 kilomètres. M. Shin a
déclaré que le missile semblait n’avoir qu'un moteur principal et a souligné l'absence de tuyère sur
quatre  moteurs  auxiliaires  qui  étaient  présents  sur  un  missile  balistique  à  portée  intermédiaire
Hwasong-12 qui avait  auparavant  survolé le Japon. Il  a déclaré que la structure simple du missile
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permet  un  fonctionnement  stable  et  efficace  du  moteur.  M. Shin  a  également  déclaré  que  l'ogive
semblait  plus courte et plus ronde que celle du missile  Hwasong-12,  notant que la Corée du Nord
pourrait utiliser des conceptions différentes en fonction de la forme des armes nucléaires qui seraient
montées. Il a ajouté que P’yongyang pourrait lancer des missiles de classe ICBM au-dessus du Japon.
(Radio Japon international, le 12-10-2022)

P’yongyang annonce avoir testé deux missiles de croisière stratégiques à capacité nucléaire...
La Corée du Nord a testé deux missiles de croisière  stratégiques à longue portée en présence du
dirigeant Kim Jong-un, ont rapporté jeudi les médias officiels qui ont précisé qu’ils étaient conçus pour
transporter des armes nucléaires tactiques.
(La voix de l’Amérique, le 13-10-2022)

La Corée du Nord annonce avoir  effectué avec succès mercredi le tir  d'essai de deux missiles de
croisière à longue portée capables de transporter des armes nucléaires tactiques. Jeudi, la télévision
centrale coréenne a précisé que le dirigeant Kim Jong-un avait assisté au lancement. Les missiles ont
été tirés en direction de la mer Jaune, à l'ouest de la péninsule coréenne. Selon le média d'État, les
missiles ont volé pendant 2 heures, 50 minutes et 34 secondes en suivant des trajectoires ovales et en
huit, pour atteindre leurs cibles respectives situées à 2 000 kilomètres. P’yongyang avait déjà lancé un
type de missile de croisière similaire en septembre 2021. Mais cette fois-ci, les missiles ont parcouru
500 kilomètres supplémentaires et ont volé 45 minutes de plus. La télévision coréenne ajoute que ces
missiles ont été déployés vers des unités d'opérations nucléaires tactiques. Ces unités ont procédé à
sept  tirs  d'essai  de  missiles  balistiques  sur  une  période  de  15 jours  jusqu'à  dimanche.  Selon  les
observateurs,  les  principales  cibles  de  ce  type  de  missile  sont  notamment  les  bases  militaires
américaines au Japon. Cela représente une nouvelle menace pour le pays.
(Radio Japon international, le 13-10-2022)

La  Corée  du  Nord  poursuit  ses  provocations  militaires  avec  cette  fois  le  lancement  test  de  deux
missiles de croisière stratégiques à longue portée. À en croire l’information relayée aujourd’hui par le
Rodong Sinmun, cet envoi a été effectué vers 2 hures dans la nuit de mardi à mercredi et supervisé par
Kim Jong-un. Les engins auraient été tirés depuis les environs de Kaechon, village situé dans l’ouest
du territoire, en direction de la mer Jaune. Selon le journal officiel du Parti des travailleurs, les deux
projectiles ont ensuite suivi les trajectoires préétablies au-dessus de la mer séparant la péninsule du
continent  chinois  pour  parcourir  2 000 kilomètres  et  ont  atteint  avec  précision leurs  cibles  prévues
170 minutes plus tard. L’armée sud-coréenne a annoncé les avoir identifiés en temps réel et s’être
tenue alors sur le qui-vive en travaillant main dans la main avec les États-Unis. Et d’ajouter ne pas
avoir informé la presse de ces tirs, comme elle le faisait lorsqu’il s’agissait de missiles de croisière. Le
leader  nord-coréen,  qui  a  donc  inspecté  en  personne  les  essais,  a  souligné le  renforcement  des
capacités  nucléaires.  Plus  précisément,  il  a  insisté  sur  la  nécessité  de concentrer  tous  les  efforts
possibles pour un développement, illimité et accéléré, des forces de combat atomiques. L’homme fort
de P’yongyang a également martelé que « le bruit d'explosion de missiles était une nouvelle mise en
garde adressée aux ennemis ».
(KBS World Radio, le 13-10-2022)

La Corée du Nord enchaîne les tirs de missiles et les exercices militaires...
La Corée du Nord a enchaîné plusieurs provocations dans la nuit de jeudi à vendredi. Notamment, elle
a  tiré,  vers  1h49,  un  missile  balistique  de  courte  portée  depuis  Sunan,  dans  les  environs  de
P’yongyang, vers la mer de l’Est, qui sépare la péninsule coréenne et l’archipel japonais. Selon l’état-
major  interarmées  sud-coréen (JCS),  l’engin  aurait  parcouru  environ  700 kilomètres  à une altitude
maximale de 50 kilomètres et une vitesse de Mach 6. Les services de renseignement sud-coréen et
américain continuent d’analyser ses caractéristiques. Séoul a précisé que cette bravade enfreint les
résolutions du Conseil de sécurité des Nations unies. Le régime de Kim Jong-un a procédé également
à des tirs d’artillerie : d’abord environ 130 projectiles lancés depuis les environs de Majang-dong dans
la province de Hwanghae vers la mer Jaune séparant les deux Corées et la Chine, entre 1h20 et 1h25,
et ensuite une quarantaine depuis la zone de Gueup-ri dans la province de Gangwon vers la mer de
l’Est, entre 2h57et 3h07. D’après le JCS, ces obus sont tombés dans les zones tampons de la mer
Jaune et de la mer de l’Est au nord de la NLL, la frontière maritime intercoréenne. Certes, aucun n’a
atterri dans les eaux territoriales sud-coréennes, mais cela constitue tout de même une violation de
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l’accord militaire intercoréen du 19 septembre 2018. Un peu plus tôt, P’yongyang avait déjà déployé
une dizaine d’avions militaires pour qu’ils effectuent un vol en signe de protestation. C’était de 22h30
jeudi à 0h20 vendredi, au sud de la « ligne d’action tactique » en territoire nord-coréen. L’armée du Sud
a désigné la ligne en question dans le cadre de son plan de réactivité. Les avions du pays communiste
sont descendus près de la zone interdite de vol délimitée par l’accord militaire du 19 septembre avant
de  remonter  vers  le  nord.  Séoul  a  alors  dépêché  ses  avions  de  combat  tels  que  le  F-35A pour
démontrer sa capacité de riposte. Le JCS a fermement condamné les provocations nord-coréennes à
répétition qui nuisent à la paix et à la stabilité non seulement sur la péninsule, mais aussi dans la
communauté internationale. Sans oublier d’appeler le royaume ermite à les cesser immédiatement. Et
d’ajouter que Séoul et Washington surveilleraient, en étroite coopération, tout mouvement du Nord en
maintenant fermement leur  niveau d’alerte. Pour rappel,  la Corée du Nord a effectué 24 essais de
missiles balistiques et trois de croisière depuis le début de l’année.
(KBS World Radio, le 14-10-2022)

La Corée du Sud en passe de mener d’importantes manœuvres militaires...
L’état-major interarmées sud-coréen (JCS) a annoncé qu’il effectuerait les exercices pour la défense du
pays 2022 entre les 17 et 28 octobre prochains. Il s’agit de manœuvres de mobilité en plein air que les
armées de terre et de l’air, ainsi que la marine mènent ensemble annuellement au second semestre
dans le but  de maintenir  leur  niveau d’alerte militaire et  de développer leur  capacité à mener des
opérations  conjointes.  Selon  le  JCS,  les  forces  militaires  de  ces  trois  entités  vont  s’entraîner  en
simulant diverses menaces nord-coréennes, y compris des provocations nucléaires et balistiques. Les
entraînements,  effectués  de  jour  comme  de  nuit,  devraient  leur  permettre  de  perfectionner  leurs
compétences dans des situations de temps de guerre aussi bien que de paix. L’état-major a ajouté
qu’une partie des soldats  américains participeront  à ces exercices afin d’améliorer  l’interopérabilité
entre les armées des deux alliés.
(KBS World Radio, le 14-10-2022)

Retour vers les Pays-Bas pour une batterie de missiles Patriot déployée en Slovaquie...
Les Pays-Bas retireront de la Slovaquie l’une des batteries du système de défense antiaérienne Patriot.
Ils  baisseront  également  le  nombre de leurs  militaires  dans le  groupe multinational  de combat  de
l’OTAN en Slovaquie.  En réaction,  le  ministère  slovaque de la  Défense constate  qu’il  s’agit  d’une
décision naturelle après avoir évalué la situation actuelle de sécurité dans la région. « Je remercie les
Hollandais d’avoir été là lors de la période clé » a déclaré le ministre de la Défense Jaroslav Nad.
(Radio Slovaquie international, le 11-10-2022)

Vers une diminution du tonnage de la nouvelle génération de navires militaires taïwanais...
La Commission parlementaire de la défense a invité, aujourd’hui, le ministre de la Défense Chiu Kuo-
cheng à présenter le projet de la nouvelle génération de navires militaires. Le ministre a révélé que la
frégate de 4 500 tonnes en planification serait remplacée par un navire anti-air et un navire anti-sous-
marin de moindre tonnage. Chiu Kuo-cheng a précisé que cette révision permettrait  d’accélérer  la
construction de nouveaux navires, mais aussi de donner aux forces navales une plus grande souplesse
dans leurs déploiements. Le ministre a avoué que le changement était lié, en partie, aux apparitions
fréquentes des navires militaires chinois dans les eaux près de Taïwan, en ajoutant que la menace des
bateaux  chinois  avait  significativement  alourdi  les  tâches  des  frégates  en  service  de  la  marine
taïwanaise,  qui  devraient  donc  être  remplacées  plus  tôt  que  prévu.  « La  marine  envisageait  un
remplacement progressif de ses navires et conduisait le projet selon son calendrier établi. Cependant,
face  à  l’augmentation  des  pressions  dans  la  défense  depuis  quelques  temps,  il  est  nécessaire
d’accélérer la construction de nouveaux navires. Toutefois, il est de notre principe de bien maîtriser le
rythme dans l’ordre » a précisé le ministre.
(Radio Taïwan international, le 12-10-2022)

Prague et Bratislava favorables à un système européen commun de défense aérienne...
La République tchèque et  la  Slovaquie font  partie  des  quinze pays  qui  ont  signé une déclaration
d’intention d’achat conjoint de systèmes de défense aérienne en marge de la réunion des ministres de
la  Défense qui  se tient  au  siège de l’Organisation  du  Traité  de  l’Atlantique Nord  à  Bruxelles  ces
mercredi et jeudi. L’annonce a été faite par la ministre allemande de la Défense, Christine Lambrecht,
ce jeudi. Il s’agit du projet de bouclier antimissile européen qui avait été évoqué par Olaf Scholz lors
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d’un discours prononcé à Prague le 29 août dernier. Le chancelier allemand avait alors plaidé en faveur
d’une coopération accrue en matière de défense aérienne, concrètement en intégrant des systèmes de
défense disparates. Cette mise en commun de moyens, à laquelle beaucoup de pays d’Europe centrale
et de l’Est sont favorables, doit permettre de faire face au risque d’utilisation de missiles balistiques
intercontinentaux.
(Radio Prague international, le 13-10-2022)

… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

Deux nouveaux obusiers automoteurs Zusana 2 pour l’Ukraine...
Dimanche, la défense ukrainienne contre l'agression de la Fédération de Russie a été renforcée par
deux autres obusiers automoteurs Zuzana 2 de fabrication slovaque. Au total, l'Ukraine possède déjà
six obusiers fabriqués par la société anonyme d'État Konstrukta Defence, qui ont été livrés sur la base
d'un contrat de vente commerciale.
(Radio Slovaquie international, le 10-10-2022)

Berlin confirme la livraison à l’Ukraine d’un système de défense antiaérienne Iris-T...
L’Allemagne a livré un nouveau système antimissile à l’Ukraine. C’est une première après deux jours
de bombardements intenses, Kiev parle du début d’une nouvelle ère de la défense antiaérienne avec
ce système appelé Iris-T. Berlin a confirmé que trois autres de ces systèmes de défense allaient être
livrés à l’armée ukrainienne prochainement. Selon le secrétaire général de l’OTAN la fourniture de ces
systèmes permettra de neutraliser les missiles russes dans le ciel ukrainien. La livraison prochaine de
systèmes américains est également prévu. 
(Deutsche Welle, le 12-10-2022)

L’Allemagne  et  la  Pologne  seraient  prêts  à  accueillir  une  mission  de  formation  destinée  à
entraîner les troupes ukrainiennes...
Le soutien des pays occidentaux à l’Ukraine passera aussi par une importante mission de formation de
l’armée  ukrainienne.  Les  27 pays  membres  de  l’Union  européenne  ont  donné  leur  feu  vert  à
l’organisation de ces entraînements qui doivent se dérouler dans plusieurs pays. L’Allemagne et la
Pologne seraient  disposées à  les  accueillir.  Il  s’agirait  dans un  premier  temps  de former  quelque
15 000 militaires.
(Deutsche Welle, le 12-10-2022)

La République tchèque annonce négocier l’achat d’avions de combat américains F-35...
La ministre de la Défense,  Jana Cernochova,  a entamé des négociations pour l'achat  d'avions de
chasse  F-35  fabriqués  par  la  firme  Lockheed  Martin,  a  indiqué  la  télévision  publique  CT24.  La
commande est en cours de traitement à Washington, où se trouve cette semaine la ministre. Les avions
américains de 5e génération doivent remplacer les  Gripens loués à la Suède. La Tchéquie veut en
acheter vingt-quatre. Il s'agirait du plus gros contrat d'armement pour Prague, avec en jeu des dizaines
de milliards de couronnes.
(Radio Prague international, le 14-10-2022)

… CYBERESPACE …

En Allemagne, le chef de l’agence de cybersécurité soupçonné d’entretenir des liens avec les
services de renseignement russes...
L’Allemagne s’apprête à limoger le chef de son agence de cybersécurité. Arne Schönbohm, c’est son
nom, est soupçonné d’avoir entretenu des contacts avec les services de renseignement russes, des
liens mis en évidence par des journalistes d’investigation. Ces contacts présumés ne passent pas alors
qu’hier  plusieurs  responsables  allemands  ont  appelé  à  renforcer  la  protection  des  grandes
infrastructures nationales dans le contexte de la guerre en Ukraine. Samedi des câbles du réseau
ferroviaire ont été sectionnés provoquant la paralysie du réseau pendant plusieurs heures. Certains
évoquent la piste d’un sabotage pour le compte de la Russie.
(Deutsche Welle, le 10-10-2022)

L’Allemagne va renvoyer son chef de la cybersécurité. Le patron de cette agence fédérale rattachée au
ministère  de  l’Intérieur  est  sur  la  sellette  depuis  des  révélations  faites  par  la  chaîne de télévision
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publique dans le pays. En remontant son CV les journalistes ont découvert qu’il existait des liens entre
une société qu’il a fondée par le passé et un ancien membre des services de renseignement russes.
De quoi faire désordre à l’heure où l’Allemagne craint des opérations de sabotages sur son sol.
(Médi-1, le 11-10-2022)

Des familles de réfugiés syriens seraient recrutées pour mendier sur le réseau social TikTok...
La plateforme  TikTok tirerait  profit  de dons numériques envoyés à des familles syriennes dans les
camps de réfugiés, selon une enquête publiée mercredi. Au cours des cinq derniers mois, la  BBC a
analysé trente comptes  TikTok diffusant  le  quotidien des familles en direct  des camps de réfugiés
syriens. Les journalistes ont appris que les familles déplacées qui mendient des dons via la plateforme
auprès de leurs adeptes gagnent jusqu'à 1 000 dollars  par heure,  mais ne reçoivent  qu'une infime
partie de ces dons. Dans plusieurs vidéos, des enfants passent des heures à dire « S'il  vous plaît,
aimez, partagez, donnez » TikTok affirme que la mendicité est interdite sur sa plateforme. Mais malgré
cela, les journalistes ont découvert que des agences en Chine et au Moyen-Orient directement affiliées
à TikTok recrutent des familles syriennes en leur fournissant des gadgets mobiles et un accès à des
comptes TikTok. Ces intermédiaires ont été créés dans le cadre de la mission de la plateforme visant à
encourager les utilisateurs à passer plus de temps à regarder des lives. Selon les agences, ils utilisent
principalement des cartes SIM britanniques, car les utilisateurs du Royaume-Uni sont parmi ceux qui
font les dons numériques les plus importants. En utilisant le compte TikTok d'un reporter vivant dans
l'un des camps, le personnel de la BBC a envoyé un don de 106 dollars en espèces et a vérifié que la
personne avait reçu moins de 30% des dons, le reste étant récupéré par TikTok. De plus, les 33 dollars
restants  ont  été  réduits  de  10%,  facturés  comme  commission  pour  le  transfert,  et  de  35%
supplémentaires, prélevés par l'intermédiaire, de sorte que le bénéficiaire n'a reçu que 19 dollars sur
106. « Nous sommes profondément préoccupés par les informations et les allégations qui nous ont été
rapportées par la BBC, et nous avons pris des mesures rapides et rigoureuses » a déclaré TikTok dans
un commentaire officiel sur l'enquête, refusant toutefois de révéler le montant de sa commission sur les
dons numériques.
(I24News, le 12-10-2022)
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